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LE MOUVEMENT
INITIATIVE & LIBERTÉ:

POURQUOI ?
À QUOI SERT­IL ?

sa création, ses objectifs
et ses principes
d’organisation

Association  de  fait  dès  février  1981,  le
Mouvement  Initiative  et  Liberté  a  commencé  à
apparaitre  à  l’occasion  de  distribution  de
tracts  signés  des  «Groupes  Initiative  et
Liberté  (GIL)  du  Mouvement  Initiative  et
Liberté  (MIL)  et  à  faire  ses  premiers
adhérents.

Son  passage  d’association  de  fait  à  une
association  déclarée  et  régie  par  la  loi  de

1901 sur les associations est décidé le 17 novembre 1981 pendant la première
législature  de  ce  qui  était  alors  l'union  de  la  gauche.  Le  dépôt à  la
préfecture de Paris a été fait le 16 décembre 1981.

Il  s'agissait  d'empêcher  que  les  socialo­communistes,  après  s'être
emparés  du  pouvoir  politique,  ne  mettent  définitivement  la  main  sur  les
esprits et sur les structures de notre pays. Il n'existait pas d'organisation
adaptée à ce genre d'action : c'est ce vide que le MIL a voulu combler.

Il est au service de la France. Il se revendique comme étant la droite
civique,  gaulliste  et  patriote  et  il  regroupe  des  patriotes  de  toutes  les
origines politiques, car l’engagement du MIL est au service de la France. Le
MIL représente une force militante réelle dans le paysage français. Force qui
regroupe des personnes dont beaucoup n’ont pas forcément un engagement ou ne
se reconnaissent pas ou plus dans un parti politique mais tous défendent une
certaine idée de la France. Comme tout mouvement vivant, nous avons, dans un
passé lointain, subit des tentatives de déshabillage, de saucissonnage, certes
certains esprits faibles peuvent être, un temps, réceptif à des avantages, des
prérogatives  de  garde­barrière  ou  des  phantasmes  ou  honneurs  d’un  instant,
mais l’immense majorité est toujours restée fidèle aux principes défendu par
le Général Charles de Gaulle et le MIL, au service de la France.

Le  symbole  qui  caractérise  le  M.I.L.  comme  étant  la  droite  civique,
gaulliste  et  patriote  est  la  croix  de  lorraine  au  centre  d’une  cocarde
française. Cela plaît à beaucoup mais déplaît à certains, y compris parmi ceux
qu’on aurait pu croire gaullistes.

L’article 4 des statuts du MIL précise son objet social : «L'Association
a  pour  objet  de  défendre  et  de  promouvoir  une  organisation  de  la  société
française fondée sur l'initiative personnelle des citoyens et inspirée par les
valeurs  civiques,  patriotiques,  gaullistes,  culturelles,  morales  et
spirituelles de la civilisation française, de façon à réaliser les conditions
du  développement  de  la  véritable  liberté.  Elle  affirme  son  attachement  à  la
défense de la Nation, de l’identité nationale, des personnes et des biens et
aux  droits  et  libertés  essentiels,  à  savoir  entre  autres  le  droit  de
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propriété,  la liberté d'entreprendre, moteur  du  progrès  économique  et social
et  facteur  d'épanouissement  humain,  la  liberté  d'expression  pour  toutes  les
opinions, dont la société doit affirmer le principe et garantir l'exercice, la
liberté  effective de  l'enseignement,  condition  du respect des consciences  et
des croyances, la sécurité des personnes et des biens. Elle dénoncera toutes
les atteintes portées à ces droits et libertés».

Le MIL est personne morale associée (PMA) à l'UMP depuis 2002. Il était,
auparavant, depuis 1992, mouvement associé au RPR. Cet accord avec l’UMP lui
permet d’avoir dix représentants du MIL au sein de son conseil national afin
de  faire  entendre  notre  voix.  Le  MIL  revendique  sa  totale  indépendance  avec
les partis politiques. L’organe de décision du MIL est son bureau national. Ce
dernier choisit ses thèmes de campagne, ses actions, son organisation … sans
aucune intervention extérieur.

Le MIL n'est pas un parti politique, il ne présente donc pas de candidats
car  son  action  est  civique,  gaulliste  et  patriote  mais  il  se  réserve  la
possibilité  de  soutenir  des  candidats  ou  des  listes  qui  lui  paraissent
défendre  le  mieux  les  objectifs  qu’il  poursuit  au  service  de  la  France.  Le
M.I.L.  ne  s'interdit  pas  d'intervenir  dans  la  politique  au  sens  large,  dès
lors qu'il considère que l'essentiel est en jeu. Résolument situé à droite et
d’inspiration gaulliste, le M.I.L. est ouvert à tous les hommes et femmes de
bonne volonté qui, dans un esprit civique, sont résolus à consacrer leur ac­
tion au service de la France. Il fait entendre sa voix lors des consultations
électorales majeures pour dire ce qui lui semble être l'intérêt de la nation.
Il condamne avec force ceux qui, affectant de renvoyer dos à dos la droite et
la gauche, font en réalité le jeu de la gauche. Les partis politiques ont leur
rôle à jouer, indispensable dans une société comme la nôtre, où la légitimité
est conférée par l'élection. Mais l'expérience a démontré que cette activité,
essentiellement  électorale,  était  insuffisante  et  produisait  des  résultats
fragiles  dans  la  mesure  où  ils  n'étaient  pas  enracinés  au  plus  profond  de
l'activité nationale. Le M.I.L. n'a donc pas de vocation politicienne et il ne
présente pas de candidats aux élections mais, bien entendu, il soutient ceux
qui  lui  paraissent  le  mieux  en  mesure  de  faire  gagner  la  droite.  Le  M.I.L.
s'efforce  en  toute  occasion  de  rappeler  aux  partis  de  droite  et  aux  hommes
politiques les aspirations de leurs électeurs. ainsi que les promesses faites
à ces derniers.

Le  M.I.L.  n'est  pas  un  syndicat  ni  un  mouvement  de  défense  d'intérêts
socio­professionnels. Il ne défend aucun intérêt catégoriel, si légitime soit­
il.  Les  organisations  spécialisées  se  chargent  de  cette  fonction.  Le  M.I.L.
peut d'ailleurs être à leurs côtés lorsque des libertés essentielles sont me­
nacées dans un secteur professionnel particulier.

Le M.I.L. n'est pas un club. En effet, il n'entend pas seulement partici­
per aux débats des idées en se contentant d'affirmer des opinions, des convic­
tions et des propositions, mais il prétend aussi et surtout mener des actions
dans les divers secteurs de l'activité nationale.

Le M.I.L. est un mouvement de réflexion et d'action. Le M.I.L. se réclame
de principes qu'il exprime nettement afin que chacun puisse y adhérer ou les
rejeter en toute connaissance de cause. Ces principes, qui se situent dans la
droite ligne des idées exprimées par le général de Gaulle, inspirent les ré­
flexions et les analyses qu'il applique aux sujets importants de l'actualité.
Mais ces principes servent surtout de boussole pour indiquer le sens de l'ac­
tion  qui,  sans  cela,  risquerait  de  dégénérer  en  activisme.  C'est  d'ailleurs
l'une des raisons pour lesquelles ils sont réduits aux éléments essentiels. Le
M.I.L.  entend  faire  sentir  son  poids  dans  la  vie  nationale  en  s'efforçant
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d'infléchir dans le sens des principes qu'il défend les décisions prises aux
divers échelons. C'est ce qui fait sa raison d'être et c'est ce qui justifie
son mode d'organisation.

Le    M.I.L.  est  un  mouvement  national  et  global.  C'est  aux  citoyens  à
prendre en main la défense et la promotion d'une société de liberté fondée sur
l'initiative  et  la  responsabilité  personnelle.  Mais  l'action  isolée  est
inefficace, l'action limitée à certains secteurs est insuffisante et risque de
manquer  les  vrais  objectifs.  En  tant  que  mouvement  global  et  national,  le
M.I.L. s'efforce de faire apparaître dans les problèmes particuliers leur di­
mension générale. Il formule des objectifs, des lignes stratégiques et propose
des thèmes d'actions coordonnées.

Le M.I.L. est organisé en fonction du terrain. Les délégations du M.I.L.
sont  organisés  en  trois  types  de  structures  :  ­  structure  territoriale
(régions,  départements,  circonscriptions,  villes  ...)  ­  structure  militante
(collages, tractages, signature de pétitions, organisation de réunions, autres
...)  ­  structure  socio­professionnelle  en fonction  de secteurs  d'activité  de
natures  et  de  dimensions  variables  (entreprises,  groupes  d'entreprises,
professions, grands corps de la nation, centres d'activités culturelles, etc).

Le M.I.L. comble un vide. Il est adapté aux besoins en profondeur de la
France d'aujourd'hui. N'étant tributaire d'aucun intérêt particulier ni d'au­
cune échéance électorale, il ne peut être tenté par des compromissions ou des
louvoiements de circonstance. Il entend donc intervenir dans la vie nationale
en fonction des intérêts permanents du pays. Il s'adresse à tous ceux qui veu­
lent s'engager dans une action sérieuse et de longue haleine sans se contenter
de slogans simplistes et sans portée.

Le  M.I.L.  s’exprime  aussi.  De  nos  jours,  un  mouvement  est  condamné  à
l’inexistence  s’il  n’est  pas  en  mesure  d’exprimer  ses  idées  et  les  raisons
d’être de son action. C’est pourquoi le M.I.L. a recours aussi bien, à grande
échelle,  aux  instruments  traditionnels  de  l’activité  militante  (affiches,
autocollants,  tracts,  etc…)  qu’aux  moyens  de  diffusion  qui  permettent  de
développer  des  analyses  plus  détaillées  (journaux,  brochures,  ….).  Le  MIL  a
montré son adaptabilité à son temps en s’investissant sur internet à travers
son  site  internet  www.lemil.org  et  en  menant  d’importantes  campagnes
d’Emailing,  des  pétitions  ou  questionnaires  sur  internet,  en  agissant  à
travers le tissu associatif et professionnel du pays afin de sensibiliser un
public large et varié.

Mais  alors,  à quoi  a déjà  servi  le  M.I.L.  dans  le  passé ?  Le  M.I.L.  a
contribué  à  combattre  le  communisme  sous  toutes  ses  formes  (française,
soviétique,  chinoise,  cubaine,  africaine,  asiatique  …)  et  à  faire  prendre
conscience  aux  Français  du  danger  de  l’action  des  communistes  contre  la
France. Le M.I.L. a mené de très nombreuses campagnes contre les communistes
et les socialistes en permanence et plus particulièrement lors de toutes les
élections. Le M.I.L. a participé à toutes les campagnes électorales de Jacques
Chirac (de 1981 à 2002). Le M.I.L. a participé à l’organisation d’importants
mailings  vers  les  commerçants  de  France,  la  publication  et  la  diffusion  de
millions  de  journaux  et  d’affiches,  à  la  gestion  et  à  l’animation  de  très
nombreuses  réunions  publiques  et  déplacements  de  celui­ci,  de  1994  à  2007,
contribuant notamment à son élection, à sa réélection en tant que président de
la République.

Plus  récemment,  le  MIL  a  montré  son  efficacité  et  son  utilité  de
mouvement  d’action  en  contribuant  notamment,  lors  de  la  campagne  de  Nicolas
Sarkozy  en  2007,  à  mobiliser  une  frange  gaulliste  pas  forcément  acquise  au
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départ,  à  l’organisation  des  réunions  publiques  et  des  déplacements  du
candidat afin que tout se passe sans heurt, à faire des mailings très larges
auprès  d’une  population  parfois  hostile,  à  diffuser  ses  journaux  appelant  à
soutenir  le  candidat  de  droite,  à  faire  des  campagnes  militantes  sur  des
segments  de  l’électorat,  à  organiser  de  très  nombreuses  réunions  pour
rassembler un public large mais sans en faire, à tort peut­être, une publicité
assez visible. Le M.I.L. a donc contribué à l’élection de Nicolas Sarkozy à la
présidence de la République.

Au final, le M.I.L. a fait prendre conscience à de nombreux Français de
droite,  qui  se  revendiquent  d’une  droite  civique  gaulliste  et  patriote,  que
les candidats à l’élection présidentielle que le M.I.L. soutenait partageaient
l’essentiel  de  nos  analyses  et  de  nos  positions.  Il  va  sans  dire  que  nous
pourrions  écrire  de  très  nombreuses  pages  sur  nos  réalisations  et  nos
résultats  mais  nous  laissons  la  possibilité  aux  historiens  d’en  parler…
lorsque  nous  publierons  certains  éléments  de  notre  histoire  un  jour…  peut­
être.

Mais  alors,  à  quoi  sert  le  M.I.L.  dans  la  France  d’aujourd’hui  et  de
demain ? Comme nous l’avons vu ci­dessus, l’action du M.I.L. est indispensable
à notre pays au moment où les partis politiques ont vu disparaître toute trace
d’idéologie, au moment où les partis politiques utilisent de plus en plus des
sociétés  commerciales  pour  mener  des  actions  antérieurement  menées  par  les
militants, au moment où ces sociétés poussent les politiques à se débarrasser
des  militants  pour  pouvoir  mieux  vendre  leurs  prestations,  au  moment  où  les
partis politiques préfèrent les adhérents « kleenex ou internet » car ils sont
moins  exigeants  que  les  militants,  au  moment  où  les  frontières  entre  les
hommes de droite et ceux de gauche sont floues comme pour certaines idées de
droite  et  de  gauche ;    le  M.I.L.  apparaît comme  le  défenseur  d’une  certaine
idée  de  la  France  dans  un  monde  qui  change  en  oubliant  ses  fondements,  ses
racines.

Le M.I.L. est représentatif d’un courant implanté à tous les niveaux en
France,  qui  est  résumé  par  le  slogan :  « la  droite  civique,  gaulliste  et
patriote ». Le M.I.L. a des adversaires à gauche et des non­amis dans le magma
des partis de droite... Dans tous les cas, personne n’est indifférent. Depuis
le début, plus de 26.500 personnes ont adhéré au M.I.L. Tout cela est possible
car  nous  avons  une  structure  militante  et  adhérente  composée  de  patriotes
issus  de  toutes  les  couches  de  la  société  que  ce  soient  des  ouvriers,  des
fonctionnaires,  des  artisans,  des  commerçants,  des  avocats,  des  cadres,  des
employés, des agriculteurs, des juristes, des chefs d’entreprise, des élus...
issus  de  toutes  les  composantes  de  la  droite  républicaine  qui  nous  ont
rejoints pour partager notre combat. L’histoire nous reconnaîtra…

Vous  pouvez  aussi  lire  notre  manifeste  que  vous  pouvez  télécharger  sur
notre site internet : http://www.lemil.org
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